


 Les changements climatiques constituent le plus grand défi auquel 
l’humanité se trouve confrontée en ce début du XXIe siècle. Il y va ni plus ni 
moins de l’arrêt puis de l’inversion des progrès accomplis grâce aux efforts 
internationaux en matière de réduction de la pauvreté. Ce sont les nations les 
plus pauvres et les citoyens les plus vulnerables qui en pâtiront les premières et 
le plus durement, bien qu’elles aient contribué le moins à la survenue des prob-
lèmes. Dans un avenir plus lointain, il n’est aucun pays, si riche ou si puissant 
qu’il soit, qui ne subira pas les effets du réchauffement de la planète.

 Le Rapport mondial sur le développement humain 2007/2008 montre 
qu’il ne s’agit pas là d’un simple scénario d’avenir. L’exposition accrue aux 
sécheresses, aux inondations et aux tempêtes détruit d’ores et déjà les possi-
bilités et renforce les inégalités. Nous disposons cependant aujourd’hui d’une 
somme considérable de preuves scientifiques qui démontrent que le monde 
s’approche du point de non retour auquel la catastrophe écologique irrévers-
ible deviendra inéluctable. Un statu quo dans le domaine des changements 
climatiques ne peut nous mener que dans une seule direction, à savoir se 
traduire par des revers sans précédent en matière de développement humain 
et faire courir de graves risques à nos enfants et aux enfants de leurs enfants.

La lutte contre les changements climatiques: 
la solidarité humaine dans un monde divisé

La fenêtre d’opportunité pour éviter les impacts les plus destructeurs des 
changements climatiques est encore ouverte, mais elle se ferme inexorable-
ment et il ne reste au monde que moins d’une décennie pour changer de cap. 
Les mesures mises en œuvre au cours des années à venir, de même que 
l’inaction, auront de profondes répercussions sur l’évolution de la situation en 
matière de développement humain. Le monde ne manque ni des ressources 
financières ni des capacités technologiques requises pour agir. Ce qui fait 
toujours défaut, c’est la conscience de l’urgence, de l’importance de la 
solidarité humaine et du poids de l’intérêt collectif.

 Ainsi que le note le Rapport mondial sur le développement humain 
2007/2008, les défis présentés par les changements climatiques se situent à 
différents niveaux. Dans un monde divisé mais écologiquement interdépen-
dant, le rapport invite instamment tous les peuples à réfléchir aux modalités 
selon lesquelles est géré l’environnement de ce bien qui nous est échu à tous 
en partage : notre planète. Il nous invite à réfléchir à la justice sociale et aux 
droits de l’homme dans une perspective multinationale et intergénéra-
tionnelle. Il invite les dirigeants politiques et les populations des pays riches à 
reconnaître la part de responsabilité qui est la leur du fait de leur contribution 
historique au problème et à procéder à des réductions substantielles et rapides 
des émissions de gaz à effet de serre. Et surtout, il invite toute la communauté 
humaine à une action collective prompte et vigoureuse fondée sur ses valeurs 
partagées et sur une vision commune. 

Le Rapport mondial sur le développement humain 2007/2008 
signale sans détour que les changements climatiques sont l’un 
des plus grands défis auxquels l’humanité se trouve confrontée 
et que ce sont les populations les plus vulnérables du globe qui 
sont les plus immédiatement à risque. Les actions des pays les 
plus riches, ceux qui émettent la grande majorité des gaz à effet 
de serre, ont des répercussions tangibles sur le reste du monde et 
tout particulièrement sur les pays les plus pauvres.

Michael R. Bloomberg 
Maire de la Ville de New York

Le Rapport mondial sur le développement humain 2007/2008 établit ce 
qu’il décrit comme « un budget carbone » pour le XXIe siècle. S’appuyant sur 
les meilleures recherches scientifiques disponibles, ce budget définit le 
volume de gaz à effet de serre qui peut être émis sans induire de dangereux 
changements climatiques. Si nous nous maintenons sur notre trajectoire 
actuelle en matière d’émissions, le budget carbone du XXIe siècle sera 
épuisé dans les années 2030. Nos modèles de consommation énergétique 
actuels débouchent sur d’immenses dettes écologiques dont hériteront les 
générations futures et qu’elles ne seront pas en mesure de rembourser.

Gro Harlem Brundtland
Ancienne Premier ministre de Norvège 

Le Rapport mondial sur le développement humain 2007/2008 
paraît à un moment où les changements climatiques, inscrits de 
longue date à l’ordre du jour international, commencent à faire 
l’objet de l’attention de tout premier plan qu’ils méritent. Le 
Groupe d’experts intergouvernemental sur l’évolution du climat, 
dans ses récents rapports, a sonné l’alarme et affirmé sans 
équivoque que notre système climatique connaît un réchauffe-
ment et que celui-ci est lié directement à l’activité humaine. 

Ban Ki-moon
Secrétaire général des Nations Unies 




